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Seule la liste officielle des résultats
de la Loterie Romande fait foi.

www.loro.ch

27 30

24 25

6859 6943

42

5550

32

6

70

4134

21 238 18

ORDRE EXACT:

9

1er CHIFFRE:
TOUS LES ORDRES:

9

Aucun gagnant

7

Fr. 12.70

9

Aucun gagnant

ORDRE EXACT:

5

MILIEU:

Fr. 552.40
TOUS LES ORDRES:

2
0

Fr. 92.10
Fr. 5.50

No Gagnants Gains (Fr.)
6/6

5 derniers
4 derniers
3 derniers
2 derniers

No + No Chance Gagnants Gains (Fr.)
6 + 1
6 + 0
5 + 1
5 + 0
4 + 1
4 + 0
3 + 1
3 + 0

*Montants estimés en francs, non garantis.
À partager entre les gagnants du 1er rang.

1'000'000.00

Prochain Jackpot: Fr. 2'100'000.-*

15'127.35
1'000.00

168.85

0
1

-

-

67.45

10.00

29.95

100.00

9.40

1'000.00
10'000.00

Prochain Jackpot: Fr. 930'000.-*

1

27

2

32 38

0

8

26

16

2

20 24

7

144
18

1'427

318
2'067

5
36

4'503

1

30'573

0

Tirages du 12 novembre 2022

N° + Étoiles Gagnants Gains (Fr.)

5 +
5 +
5
4 +
4 +
3 +
4
2 +
3 +
3
1 +
2 +
2

*Montant estimé en francs, non garanti.
À partager entre les gagnants du 1er rang.

No Gagnants Gains (Fr.)

5/5
4/5
3/5

Rangs Gagnants Gains (Fr.)
1
2
3
4
5
6
7
8
9

No

2 102

X095R

1'607
764

23'625
1'585

35'260

3
0

35
8

221
125

36
8

12'227
1'170

10
1
0

1 11 29 48

130
6'139

2

4.10

50

332.35
51.90
20.35
11.05

2'955.50
249.40
125.35

89.30
29.95
22.40
18.60

1'164'650

591.45

509'901

61'162.55

117'657
78'973

24.50

7.75
11.00

Prochain Jackpot: Fr. 39'000'000.-*

15.15

-
11'963.75

997.00
1'744.70

19 24

-

25

225'665.25

44

19'778.15

Tirages du 11 novembre 2022

LOTERIES

Favorisez nos
annonceurs!

L
a 49e Foire aux vins bi-
ennoise se tiendra du
16 au 20 novembre, à la
Swiss Tennis Arena. Son

organisateur souhaite faire
évoluer la manifestation.

Daniel Leuenberger, votre troi-
sième Vinifera ouvre ses portes
mercredi. Qu’est-ce qui vous ré-
jouit le plus?
Chaque année nous souhai-
tons en faire plus et être
meilleurs que la fois précé-
dente. Cette année, nous avons
un nouveau hall d’entrée, avec
des lanternes et plus de lu-
mière. Le restaurant Culinary
Artist sera à nouveau notre
traiteur. Autre nouveauté, il y
aura un restaurant-jardin avec
des tables en marbre et des ar-
bres. C’était un souhait formu-
lé par les personnes plus âgées:
avoir un endroit où s’asseoir.

Les visiteurs ne vont-ils pas en
profiter pour rester plus long-
temps à table?
Non, pas vraiment. L’idée n’est
pas d’aller chercher à un stand
un verre de vin gratuit pour en-
suite rester assis pendant une
heure. A la foire aux vins, on
est là pour déguster et goûter,
pas pour boire.

Comment faites-vous passer le
message aux visiteurs?
C’est une question de bon sens.
Il y a aussi des jeunes qui pas-
sent nous voir et dégustent les
vins. Nous contrôlons certes
leur âge, mais ce n’est pas à
nous de leur dire: halte, tu as
assez bu! Finalement, c’est no-
tre clientèle de demain.

Votre prédécesseur s’était éner-
vé contre ces visiteurs un peu
trop prompts à lever le coude. Le
problème est-il récurrent?
Le jeudi, le vendredi et le same-
di, il y a un côté festif. Pour
faire contrepoids, nous avons
augmenté le prix d’entrée de
10 à 20 francs. Nous avons eu
beaucoup de gens qui ont passé
juste avant le match et qui,
comme le spectacle était mau-
vais, sont revenus à la pause
pour évacuer leur frustration
en buvant un verre. Je ne pense
pas que le prix d’entrée dissua-
dera beaucoup de monde. A la
foire du vin de Berne, le billet
d’entrée coûte 35 francs.

Quand vous avez repris la foire
aux vins, en 2019, vous avez dé-
claré que les possibilités de dé-
veloppement étaient nombreu-
ses. Qu’en est-il?
A un stand, on pourra boire
du café du torréfacteur Cafefa-
ro, concocté par «The Barista
Roman». Et, cette année, nous
accueillons pour la première
fois la distillerie du Chêne, où
l’on pourra déguster du whis-
ky, du gin, de la vodka, du
rhum, des eaux-de-vie de
fruits et du limoncello.

Est-ce compatible avec une foire
aux vins?
Peut-être pas avec une foire
aux vins, mais avec une foire
pour gourmets.

Est-ce votre vision à long terme?
Oui, j’envisage de consacrer la
seconde moitié de la halle à
une foire dédiée au café et à la
gastronomie fine. La région

compte pas mal de torréfac-
teurs de café. Mais jusqu’ici, je
n’ai pas trouvé les moyens de
financer l’opération. La loca-
tion de la halle coûte une for-
tune, et les stands de la foire
ont aussi leur prix. Mais je ne
désespère pas de trouver un
sponsor ou un partenaire qui
ne soit pas échaudé par la pré-
sence de l’alcool.

Quels changements aimeriez-
vous apporter aux stands?
J’aimerais mettre sur pied,
dans un coin, un stand réunis-
sant tous les vins bernois. Pour
l’heure, c’est malheureuse-
ment impossible, car en raison
de la piètre saison 2021 les vi-
gnerons n’ont plus de vin.

C’est vrai que, lors de la dernière
édition de la Vinifera, même le
stand des vignerons du lac de
Bienne brillait par son absence.
Dans notre région, beaucoup
de viticulteurs sont seuls à
exploiter leur domaine. Ils ne
peuvent pas travailler toute
la journée à la foire et pro-
duire leur vin en parallèle. Ce
sont deux choses difficiles à
concilier.

L’intérêt des producteurs locaux
pour la Vinifera est moindre.
Que faire pour les attirer?
Pour l’instant, je ne vois pas de
solution. Quand on loue un
stand 1000 ou 2000 francs, il
faut vendre relativement beau-
coup de vin pour s’en sortir.
Sans compter que la personne
qui gère le stand, il faut la
payer aussi.

La Vinifera et les vignerons du
lac de Bienne sont-ils dès lors
devenus incompatibles?
Daniel Angelrath, du Lande-
ron, fréquente la foire depuis
l’année passée et n’en pense
que du bien. Son intention
n’est pas d’amasser beaucoup
d’argent, mais d’acquérir de
nouveaux clients. En effet, il
ne trouve nulle part ailleurs
autant d’acheteurs potentiels à
un seul et même endroit.

La demande auprès des autres
exposants est-elle constante?
Nous avons beaucoup de parte-
naires qui viennent chez nous
depuis des années. L’un, au-
jourd’hui décédé, nous a été fi-
dèle pendant plus de 40 ans. Ce
qui pose le problème du
vieillissement, non seulement
chez les exposants, mais aussi
chez les clients. C’est pourquoi
je suis heureux de découvrir
dans notre nouvel écrin, à
Swiss Tennis, de nombreux
jeunes et nouveaux clients de
Bienne et du Jura.

Après les réticences du début,
vous êtes-vous bien familiarisés
avec le nouvel endroit?
La situation à la sortie de l’au-

toroute est idéale: les com-
merçants en vin constatent
petit à petit qu’ils acquièrent
ainsi beaucoup de nouveaux
clients. Moi, j’aimerais bien
avoir quelque chose comme la
Festhalle, à Berne, qu’on est
en train de démolir. A mes
yeux, c’est l’incarnation
même de la salle événemen-
tielle. A ce sujet, j’ai dit à
Erich Fehr, maire de Bienne,
qu’il devait me construire un
casino. (Rires).

Comment définiriez-vous le lieu
idéal?
Il faut qu’il ait une certaine
taille. Concernant les lieux po-
tentiels à Bienne, je peux sur-
tout vous dire en quoi ils ne
conviennent pas: au Dispo, il
fait trop froid, sinon ce serait
parfait. Au Palais des Congrès,
ça pue le chlore. Le Diamond
Hall, au-dessus d’Ottos, est es-
sentiellement utilisé comme
salle de mariage par la com-
munauté turque: ce n’est
donc pas approprié pour y dé-
guster du vin. Le meilleur en-
droit serait le Pavillon, au cen-
tre-ville, mais il est
actuellement occupé par un
chantier.

A votre avis, une manifestation
comme Vinifera a-t-elle encore
sa raison d’être aujourd’hui?
C’est vrai qu’aujourd’hui on
peut commander son vin par
Internet et via les magasins en
ligne. Malgré cela, les gens se
déplacent en masse. A la foire
aux vins de Berne, les œnophi-
les formaient une queue de
100 mètres à l’entrée.

Et si la Vinifera devenait le
rendez-vous des gourmets?

La foire aux vins ouvre ses portes mercredi. Son organisateur, Daniel Leuenberger,
a encore quelques idées en tête pour faire évoluer la manifestation.
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Daniel Leuenberger détient l’agence de publicité Integral & Leuenberger et a pris en charge l’organisation de la Vinifera en 2019. ARCHIVES PETER SAMUEL JAGGI

J’envisage de consacrer
la seconde moitié de la halle
à une foire dédiée au café et

à la gastronomie fine.”
DANIEL LEUENBERGER

ORGANISATEUR DE LA VINIFERA


